Aléas climatiques 
déterminants 


Début février, une vague 
de froid très vif, accom- 
pagnée de fortes gelées 
et d’une très violente 
tramontane, a raison de 
l'artichaut dans les Pyré- 
nées-Orientales. En Bre- 
tagne, contrairement aux 
prévisions, les apports 
sont faibles jusqu’à la troi- 
sième décade du mois de 
ai. Le pic de production 
a lieu début juin et la cam- 
pagne d'automne s’'éche- 
lonne davantage qu'à 
l'ordinaire. Finalement, 
rendements importants en 
gros calibres, consomma- 
tion globalement soute- 
nue et bonne valorisation 
de la deuxième partie de 
la campagne sauvent le 
chiffre d'affaire des pro- 
ducteurs bretons. 
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Les aléas climatiques perturbent 
les débuts comme les fins de 
campagne 

Dans les Pyrénées-Orientales, pendant 
une semaine, à la montaison, c’est-à-dire 
au pire moment, un froid vif accompagné 
de fortes gelées et d'une très violente 
tramontane a raison de la campagne. La 
faible récolte rescapée (moins de 10 %) 
est si peu représentative qu'elle ne donne 
pas lieu à cotations. 

En Bretagne, alors qu'un hiver clément 
laissait espérer un début de saison aussi 
précoce qu'en 2011, un mois d'avril froid 
annule les prévisions. Ainsi, les quantités 
commercialisées sont faibles jusqu’à la 
troisième décade du mois de mai. De 
plus, en raison de la rareté des fenêtres 
météorologiques, les plantations de 
l’année y sont plus étalées que d'habitude. 
D'où une campagne d'automne qui 
s'étire davantage qu'à l'ordinaire. Trop 
tardives, certaines parcelles ne seront pas 
récoltées. 


Rendements, consommation soutenue 
et cours de la 2°"° partie de la campagne 


sauvent la saison en Bretagne 

Suite à l'amplitude de ses dégâts au 
champ, le dispositif des calamités 
agricoles est appliqué au Roussillon. 
Durant la première moitié de la 
campagne bretonne, rapide saturation du 
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marché en début de saison et rendements 
importants dans les gros calibres de 
Camus et de Castel donnent lieu à 
des cours exceptionnellement bas. Par 
contre, les prix sont souvent plus élevés 
que d'ordinaire en seconde moitié de 
campagne à partir du mois d'août. 
L'étalement de la production d'automne 
est pour beaucoup mais découle 
également de la bonne consommation 
intérieure de gros calibres et d'une 
demande italienne intéressée par les petits 
calibres de globuleux comme de Petits 
Violets. 
En résumé, les rendements importants 
en gros calibres, la consommation 
globalement soutenue par de nombreuses 
mises en avant en magasin et la bonne 
valorisation de la deuxième partie de la 
campagne sauvent le chiffre d'affaire des 
producteurs bretons. 


En Petit Violet, la seconde moitié de 


la campagne compense la première 
La première moitié de la campagne est 
plus laborieuse que d'habitude en raison 
d'une offre souvent conséquente. A partir 
de la mi-juillet, les cours enregistrent une 
forte reprise. 

La deuxième moitié est plus classique en 
termes de volumes récoltés mais aussi de 
prix grâcenotamment à la bonne demande 
italienne dans les petits calibres de 
globuleux comme de Petits Violets. 
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Rendements importants en gros calibre, consommation globalement soutenue et 
bonne valorisation de la deuxième partie de la campagne sauvent le chiffre d'affaire 
des producteurs. 
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Déroulement de la campagne 


Macau et Calico du Roussillon - Camus et Castel de Bretagne 


Mars 

Une vague de froid a 
l’artichaut du Roussillon 
Durant une semaine (semaine 6) au 
moment de la montaison, c’est-à-dire 
au pire moment, une vague de froid vif 
accompagnée de fortes gelées et d'une 
très violente tramontane a raison de la 
campagne d’artichaut du Roussillon. 


raison de 


Récolte de lannée quasiment 
anéantie en Pyrénées-Orientales 


Avril 

Des températures fraîches retardent 
l’arrivée des bretons 

Finalement, dans le Roussillon, après les 
beaux jours d'avril, quelques repoussées 
ont lieu. La récolte sera de -5 à —10 % 
d'une récolte normale. Elle enregistre 3 à 
4 semaines de retard (Macau, Calico) et 
s'écoule sur un marché uniquement local. 
Alors qu’en Bretagne, un hiver clément 
et un mois de mars aux conditions 
météorologiques printanières laissaient 
espérer un début de campagne précoce, la 
vague de froid du mois d'avril annule ces 
prévisions. Si la pluie est bénéfique, les 
températures basses qui durent quasiment 
tout le mois, bloquent la croissance 
végétative des parcelles. Les quantités 
commercialisées sont faibles en globuleux 
et inférieures à avril 2011 en Petits Violets. 


Mai 


La rareté fait la cherté 

Les températures qui commencent à 
remonter en deuxième semaine du mois, 
entraînent une progression mesurée 
de l'offre bretonne. Les volumes mis en 
marché par le Roussillon représentent 
effectivement moins de 10 % d’une récolte 
normale avec des capitules très marqués 
quelle que soit la variété. 

Parallèlement, les campagnes espagnoles 
et italiennes approchent de leur fin 
le calibre de ces origines est en effet 
beaucoup plus faible. Quelques magasins 
individuels réalisent des opérations de 
mise en avant de l’artichaut breton. Ce 
contexte entraîne des prix de marché 
élevés en Camus et en Castel. 


Entrée en campagne plus tardive que 
prévu en Bretagne 


Juin 

Le déséquilibre du marché s’amplifie en 
troisième décade 

Sous l'influence d’une météo maussade, 
l'offre s'étale tout au long du mois (la 
décrue saisonnière en Camus étant 
compensée par la progression en Castel) 
avec un rythme hebdomadaire soutenu. 
Ce type de temps entraîne également 
un niveau de consommation plus élevé 
que d'habitude, qu'entretiennent de 
nombreuses mises en avant. Seule 
origine, la Bretagne truste maintenant 
autant les G.M.S. (grandes et moyennes 
surfaces) que les M.I.N. (marché d'intérêt 
national) et commence également à être 
référencée chez les hard-discounters. 
Mais la filière sature à partir du 15. 
Lorsque les apports régressent vraiment 
en fin de mois, la consommation est 


ralentie par le retour du beau temps dans 
le Sud du pays. Le déséquilibre du marché 
devient aigu dans la dernière décade 
en dépit de prélèvements surgélation 
croissants. 


Juillet 

L'offre soutenue plombe les prix de 
ventes 

Les grosses semaines de production 
terminées, les tonnages chutent en tout 
début de mois en Camus, tandis que le 
Castel progresse. Toutefois, avec les 
rendements élevés de cette année, l'offre 
en globuleux reste pressante, entraînant 
des invendus dans les calibres inférieurs. 
De nombreuses mises en avant 
entretiennent l'intérêt du consommateur 
et une certaine fermeté dans les cours 
jusqu’à la dernière décade du mois. Les 
températures enfin estivales sur le Nord 
de la France freinent alors un écoulement 
jusque là très fluide et orientent les cours 
à la baisse. 


Août 

Réduction de volumes et remontée des 
prix 

Après la forte activité de juillet, les volumes 
fléchissent globalement en août et plus 
fortement en Camus. Dans un premier 
temps, les prix remontent fortement dans 
les calibres les plus demandés et la 
demande suit. En effet, souvent en fond de 
rayon, la gamme artichaut (Camus, Castel 
et petit Violet) reste cependant référencée 
dans les magasins. 

Puis, dans un contexte météorologique de 
canicule sur la majorité du pays et avec 
des rotations en magasins moins rapides, 
les prix deviennent plus discutés. 


Campagne d'automne très échelonnée 


Septembre 

Marché porteur 

Le Castel, majoritaire en globuleux, est 
très présent chez les grossistes ; les GMS 
préférant le Camus. 

Les prix sont élevés en raison de volumes 
plus limités qu’à l'ordinaire. Mais ces 
niveaux de cours contribuent souvent à 
rejeter l’artichaut en fond de rayon. 


Octobre 
Marchés porteurs pour des volumes 
élevés 
Dans l’ensemble des variétés, la 


campagne d'automne s'étire un peu plus 
qu'à l'ordinaire en raison de plantations 
plus étalées, à cause de la météo au 
printemps. En castel les apports sont 
toutefois nettement inferieurs à 2011. 
La valorisation est plutôt élevée grâce à 
la bonne consommation intérieure des 
gros calibres et à la demande italienne 
intéressée par les petits calibres de 
globuleux comme de Petits Violets. 

La saturation en humidité des sols 
occasionne tout de même une forte 
dégradation de la qualité du produit 
(maladies, attaques de limaces) et par 
voie de conséquence, la prudence des 
opérateurs. 


Novembre 


Fin de campagne très bien valorisée 

En raison de la douceur climatique, le 
reliquat de campagne s’étire jusqu'à la fin 
du mois. Malgré la qualité très évolutive, 
les volumes se valorisent très bien, même 
si les ventes concernent davantage les 
légumes d'hiver. Trop tardives, certaines 
parcelles ne seront cependant pas 
récoltées. 


Petit Violet 
La seconde moitié de la campagne compense la première 
Le début de saison est marqué cette année par une moins grande précocité en 
Bretagne et une quasi-disparition de la récolte de l’année en Roussillon. Ainsi, 
le marché national du Petit Violet est plus longuement approvisionné par les 


origines espagnole et italienne. 


On commence à trouver de l’origine bretonne à partir de début mai sur les M.I.N. 
(en complément du Spinoso italien), et un peu plus tard en G.M.S. avec des 


mises en avant en fin de mois. 


Début juin, il est déjà bien positionné dans le Sud du pays et sous sa forme de 
bouquet dans les magasins du Nord. On le rencontre même sur le marché de 
gros de Milan. Les températures chaudes de la fin juin dans le Sud y rendent 


alors sa commercialisation plus difficile. 


A partir de la mi-juillet, les cours enregistrent une forte reprise. 

Si l'installation du beau temps dessert la consommation dans le Sud du pays, 
la demande dans le Nord se maintient. Elle coïncide même avec une diminution 
notable de l'offre lors du creux de production de fin juillet-début août. 

La campagne d'automne débute de manière plus précoce que l'an dernier à la 
mi-août, de façon assez laborieuse à cause de la canicule dans le Sud. Elle 
n’adopte son rythme de croisière qu'en septembre en France comme en ltalie. 
La valorisation est plutôt élevée en octobre grâce notamment à la bonne 
demande italienne dans les petits calibres de globuleux comme de Petits Violets. 
En effet, les premiers apports de Foggia dans les Pouilles laissent de la place 


aux artichauts bretons. 


En raison de la douceur climatique, le reliquat de campagne s’étire jusqu’à la fin 
du mois de novembre. Malgré la qualité très évolutive, les volumes se valorisent 
très bien auprès d’une clientèle de fidèles. 
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D'une campagne à l'autre 


Apports et cours expédition Bretagne 
Artichaut petit Violet catégorie | 
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La première moitié de la campagne est plus laborieuse que d'habitude en raison d’une offre souvent 
conséquente. La deuxième moitié est plus classique en termes de volumes récoltés mais aussi de prix. 


Cours expédition MACAU ROUSSILLON 
catégorie | colis de 15 


Cours expédition CAMUS BRETAGNE 
catégorie | calibre 11-1 
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Un coup de froid intervient au plus mauvais moment pour les 
producteurs du Roussillon. La très faible récolte rescapée 
(moins de 10 %) est si peu représentative qu’elle ne donne 
pas lieu à cotations en 2012. 


Les cours sont inhabituellement bas durant la première moitié 
de la campagne. Par contre, ils sont souvent plus élevés qu’à 
ľaccoutumée en seconde moitié. 


Prix au stade détail 


Prix au détail France et cours expédition Bretagne 
artichaut Camus 
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LEA UE TEE LICE Des volumes en Roussillon non significatifs et pas de cotation en 2012 


Comparatif entre les cours du M.I.N. de Rungis et les cours expédition Bretagne 
artichauts Camus ou Castel cat. | 
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On note une très forte irrégularité ainsi qu'une très grande fourchette de cours tout au long de l'année. 
Ainsi, les cours expédition fluctuent de 0,65 à 2,00 €/kg au stade expédition et de 0,82 à 3,00 €/kg au 
stade de gros. 


Cotations au stade expédition des régions Bretagne et Roussillon 
Disponibilités de la région Bretagne 


BRETAGNE ROUSSILLON 
Camus de Bretagne Castel Violet Macau 
disponibilité calibre disponibilité le colis disponibilité le plateau les 100 bq le colis 
en 11-13 en de 15 en milliers de 34 € HT/100 bq de 15 
tonnes € HT/100 kg tonnes € HT/colis de têtes € HT/plateau € HT/100kg 


Un coup de froid 

intervient au 

plus mauvais 
oment pour 
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